
                                   LA PÉRI 

Un jour tes pas te mèneront solitaire et amer 
dans les vastes étendues d’un désert immuable 
las de tous les combats que la vie nous impose  
ayant perdu cette jeunesse qui est le don des dieux. 

Au milieu de cette aride solitude et au moment du soir 
tu verras soudain une source au discours enchanteur 
un éden suspendu libre de tout péché des hommes 
avec cette Beauté endormie tenant cette immortelle fleur. 

Blanche corolle entre de douces mains apaisée 
spectacle merveilleux en sa forme éthérée, lumineuse 
ailes inactives en leur songe subtil aux veines d’or 
tu la voudras ravir tel l’enfant inconstant. 

Et pour cela tu laisseras inutiles tes armes à terre 
tu retiendras ton souffle devenu court, tu seras la lenteur 
pour conquérir ce qui ne t’appartient, ne peut se partager 
un instant tu recevras cette gloire immaculée. 

Mais à ton seul toucher la fleur deviendra pourpre 
car le désir te saisira à nouveau comme jadis il fit 
elle dansera pour toi la Beauté éveillée en ce rêve 
tu lui rendras la fleur d’éternité puis l’eau se tarira. 
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